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La CICAD représente les communautés et organisations juives membres ainsi que leurs
adhérents en Suisse romande, notamment vis-à-vis des médias, autorités, organisations et/ou
instances et ce en concertation avec la CIG (Communauté Israélite de Genève), la CJLG-GIL
(Communauté Juive Libérale de Genève), la CILV (Communauté Israélite de Lausanne et du
canton de Vaud), la CIN (Communauté Israélite du canton de Neuchâtel), et la CIF
(Communauté Israélite de Fribourg).
Au-delà de nos missions s’ajoutent le développement et la mise en place de projets, d’outils
de prévention et d’éducation (bande dessinée sur l’histoire de l’antisémitisme, divers ouvrages
et supports édités ou produits, journée d’étude au camp d’extermination d’Auschwitz-
Birkenau, témoignages de rescapés, conférences et formations).

Créée en 1991, la CICAD est une association à but non lucratif dont le but et la
mission sont :

Lutter contre toutes les formes d’antisémitisme y compris l’antisionisme
comme forme d’expression contemporaine d’antisémitisme ;
Veiller à l’application de la législation suisse contre le racisme ;
Préserver la mémoire de la Shoah
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Acteur clé de la cité, elle a des contacts réguliers avec les responsables politiques, les autorités, les
leaders d’opinion et les médias, afin d'éveiller les consciences pour lutter contre toute forme
d'antisémitisme.

AIDER LES VICTIMES
ÉCOUTER, ACCOMPAGNER ET AGIR. La CICAD propose une permanence personnalisée à l’attention
des plaignants ou des témoins de faits d’antisémitisme.

ENGAGEMENT CITOYEN
DIALOGUER. La sensibilisation et la responsabilisation des rédactions, responsables et élus politiques
face à l’antisémitisme sont indispensables dans le combat que mène quotidiennement la CICAD. C’est par
le dialogue que la CICAD les rend attentifs à la nécessaire vigilance et engagement face à tout propos
raciste et antisémite. La liberté d’expression n’autorise en rien les opinions et amalgames antisémites. Il
s’agit là aussi de défendre les victimes confrontées à la discrimination. La CICAD veille également pour
signaler le cas échéant tout dérapage ou propos discriminatoire ou banalisant la Shoah dans le débat
public. L’utilisation outrancière de la Shoah dans le seul but de choquer l’opinion entraîne inévitablement un
glissement vers la banalisation du génocide que la CICAD condamne. Il est du devoir des politiques de
réagir.
SIGNALER. La CICAD entretient des contacts réguliers avec les rédactions romandes pour les informer au
mieux des problématiques sur lesquelles la CICAD intervient. De même, elle veille à les sensibiliser face
aux textes et/ou propos antisémites qui seraient publiés dans les médias. Un rôle de lanceur d’alerte pour
que les journalistes restent attentifs à certains titres, articles ou commentaires de lecteurs qui pourraient
véhiculer des préjugés. 

ÉDUQUER CONTRE LE RACISME 
L’éducation est au cœur des missions de la CICAD. Elle intervient dans les écoles pour sensibiliser les
jeunes générations au fléau du racisme et de l'antisémitisme, agir contre la banalisation de la Shoah, pour
enseigner à dissocier information et fake news, ou déconstruire les théories complotistes. C’est en
éduquant les jeunes à devenir des citoyens conscients des dangers du racisme et de l’antisémitisme et en
les préparant à respecter les valeurs de notre société que nous favoriserons le vivre-ensemble.

LE SPORT COMME OUTIL DE LUTTE CONTRE L'ANTISÉMITISME
L’objectif est de partager des valeurs en sensibilisant à la lutte contre les phénomènes d’antisémitisme et
en utilisant le sport comme un outil ludique et populaire pour valoriser le vivre-ensemble. C'est pourquoi,
depuis 2016, la CICAD participe à la course de l'Escalade à Genève.
Elle ne cesse d'appeler de ses vœux la nécessaire formation des joueurs et personnels encadrants de
clubs sportifs, face à la haine et la violence raciste qui entachent le monde du sport.
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qu’il est surtout la haine matricielle de tous les extrémismes, quelle que soit leur place sur le
spectre des opinions politiques. Il montre aussi, crûment, qu’il est le symbole du dévoiement d’un
certain progressisme et la faillite d’un humanisme qui a abandonné l’universalisme au profit du
communautarisme le plus vil.

Cela fait des années que des chercheurs (à l’instar de Pierre-André Taguieff dans La nouvelle
judéophobie en 2002) attirent l’attention sur cette lente dérive vers un antisémitisme né de la lutte
décoloniale, de la lutte contre le racisme et du long travail d’entrisme de mouvements qui
souhaitent la fin d’un modèle occidental libéral et universaliste. 

Nous y sommes et l’heure du constat des dégâts effrayants causés par ces idéologies est venu.
Nous sommes dans cette tempête qui voit l’avenir de nos démocraties devenir un enjeu
existentiel et dans lequel la haine du juif est, comme souvent, le signe extérieur d’un profond
pourrissement.

Ici, sur notre terrain, il nous appartient de manière volontaire et sans crainte de nous engager
dans ce combat :
pour faire respecter et appliquer de manière constante l’article 261bis de notre code pénal, pour
lutter contre l’essentialisation de nos concitoyens juifs à leur seule appartenance religieuse, pour
lutter contre les amalgames et les procès en double-allégeance, pour constamment rappeler la
définition de l’antisémitisme donnée par l’IHRA et à laquelle notre pays adhère, pour soutenir les
victimes, pour déployer une pédagogie efficace dans les écoles et le public, pour faire le
nécessaire travail de Mémoire de la Shoah.

L’année d’activité qui s’achève a été marquée par l’embrasement de la haine antisémite et il y a
fort à parier que celle qui suit le sera tout autant. La CICAD est mobilisée, et l’ensemble des outils
et des compétences développés depuis des années est mis à disposition de toutes les missions
qu’il nous faut remplir, de tous les combats qu’il nous faudra mener pour que nous, juifs de
Suisse romande, soyons assurés d’être des citoyens à part entière en toutes circonstances. 

Remercions ici notre Secrétaire Général, nos équipes et les membres de  notre Comité pour
lesquels cet engagement est une préoccupation quotidienne. 

Remercions aussi ici toutes celles et ceux qui, à leur place et fonction, par leur efforts ou leur
soutien, permettent à la CICAD d’exister et d’être présents sur tous les fronts.

Nous sommes là.

LAURENT SELVI, Président de la CICAD
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Depuis une année, et particulièrement depuis le 7 octobre 2023 et le
pogrom perpétré par le Hamas, nous vivons un déferlement de haine
anti-juive d’une ampleur et d’une violence rare.

Face aux horreurs de la journée du 7 octobre c’est une convulsion
haineuse qui s’est emparée du monde et traverse nos sociétés, une
« pulsion exterminatrice » comme l’a dit l’auteur Marc Weitzmann.

Alors que d’aucun voudrait cantonner l’antisémitisme à une haine
figée à l’extrême-droite, le réduire à un symptôme qui soit
nécessairement celui de la dérive fascisante et nazifiante d’une
droite identitaire et nationaliste, il  démontre  depuis  octobre  dernier©
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Hommage à Philippe Grumbach (z’l)
«Philippe était l’incarnation même d’un militantisme éclairé et déterminé», se souvient
Laurent Selvi, président de la Coordination intercommunautaire contre l’antisémitisme et
la diffamation.

La disparition de notre ami et ancien président, Me Philippe Grumbach (z’l), nous a
profondément émus. Philippe était l’incarnation même d’un militantisme éclairé et
déterminé. Contre les préjugés et les discriminations, et particulièrement la plus ancienne
et la plus incrustée dans les replis de nos sociétés, l’antisémitisme. Philippe était animé
de la conviction inébranlable qu’il ne pouvait y avoir de citoyenneté heureuse sans le
refus absolu de la haine des juifs sous toutes ses formes. Car il était profondément juif
comme il était profondément Suisse. Sa belle voix de plaideur et son accent genevois
dont il était fier portaient haut et fort ce message universaliste qui considère les identités
comme les composantes d’un tout et non comme des positions de repli antagonistes.

Cette voix, il en usait dans les prétoires pour combattre les antisémites et les
négationnistes sur le terrain judiciaire, enregistrant au passage de très belles victoires
comme la condamnation de Dieudonné. Il en usait aussi pour manifester ses convictions
avec détermination dans les arènes politiques, médiatiques et associatives.

Durant vingt-cinq ans, Philippe a mis ses convictions, sa pugnacité et son sens élevé de
la responsabilité citoyenne au service de la CICAD et, partant, au service de tous les juifs
de Suisse romande. Comme président, de 2001 à 2009, Philippe aura permis à la CICAD
de gagner en crédibilité et en légitimité, s’appuyant sur les fondations solides bâties par
son prédécesseur et ouvrant la voie à ses successeurs pour développer et enrichir
encore l’action de l’association. S’il n’a jamais refusé un combat au nom de ses valeurs, il
avait aussi le sens de la concorde et de l’unité. Pour Philippe, parvenir au shalom, à la
paix, était un objectif de tous les instants. La paix confessionnelle et la paix civile étaient
pour lui essentielles. Rechercher les moyens d’y parvenir et valoriser la citoyenneté ont
toujours été les lignes directrices de son action. Illustrant parfaitement cette volonté de
concorde qui l’animait, nous lui devons l’organisation de deux évènements qui auront fait
date à la CICAD : Nostra Ætate en présence du Cardinal Lustiger célébrant la
réconciliation engagée par Vatican II, et l’hommage aux Justes de Suisse en présence du
conseiller fédéral Pascal Couchepin.

Ainsi était Philippe Grumbach (z’l), militant engagé, combattant inlassable de la lutte
contre l’antisémitisme et le négationnisme et consacrant un temps précieux à travailler
pour que chacun puisse vivre en paix dans le pays qu’il aimait et admirait tant. Lui rendre
un hommage s’imposait, au nom des liens profonds d’amitié tissés tout au long de ses
années d’engagement indéfectible pour la CICAD, souvent dans un contexte difficile.
Qu’il en soit remercié du fond de nos cœurs.

par LAURENT SELVI, Président de la CICAD
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https://www.letemps.ch/suisse/geneve/deces-de-philippe-grumbach-ancien-president-de-la-cicad
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Une victoire cruciale pour la CICAD

l’espace public suisse. Au-delà de cette effarante réalité, les exemples d’exhibition restent importants :
manifestations idéologiques, utilisations frauduleuses, foires aux armes, provocations, etc.

Face à la banalisation de la Shoah, la CICAD a toujours favorisé la pédagogie et la sensibilisation
sans pour autant négliger l’aspect législatif. Cependant, grâce à des politiciens éclairés et déterminés,
nous observons aujourd’hui un changement palpable. Fribourg a ouvert la voie en mars 2024, suivi de
près par le canton de Vaud, Neuchâtel puis Genève le 9 juin, où l’interdiction des symboles nazis a
été approuvée massivement par la population.

Ces progrès sont déterminants. Pourquoi ? Parce que les actes antisémites explosent. En 2023, nous
avons recensé 944 incidents en Suisse romande, une hausse vertigineuse de 68% par rapport à
2022. Cette recrudescence est en grande partie due à l’importation du conflit Israël-Hamas, qui a servi
de prétexte à un déferlement de haine sans précédent. Des slogans antisémites sont scandés lors de
manifestations publiques, et les réseaux sociaux s’enflamment sous le prétexte fallacieux de la liberté
d’expression. Depuis octobre, plus de 150 actes antisémites sont enregistrés chaque mois.

Les conséquences sont alarmantes. À Zurich, un terroriste de 15 ans a poignardé sauvagement un
homme juif, un acte clairement antisémite. À Rolle, un élève déguisé en Hitler lors d’une journée
costumée a choqué, révélant l’ampleur du travail de prévention et de sensibilisation qu’il reste à
accomplir.

Il est impératif que les autorités fédérales suivent l’exemple des cantons romands qui se sont déjà
mobilisés. L’interdiction nationale des symboles nazis est attendue avec impatience. De plus, une
révision de l’article 261 bis du code pénal, permettant aux associations comme la CICAD de se porter
partie civile, serait une avancée significative dans la lutte contre les discriminations. Un enjeu politique
et législatif de taille qui devrait impliquer l’ensemble des acteurs/trices concerné(e)s.
Reconnaître la réalité de l’antisémitisme dans toutes ses composantes et agir face à ses
manifestations est IMPÉRATIF.

Avant de vous laisser découvrir, les activités déployées depuis juin 2023, je voudrais conclure mon
propos en adressant ma gratitude à toutes celle et ceux qui nous soutiennent et se battent à nos
côtés. Un combat qui ne pourrait se mener sans l’engagement de notre Président Laurent Selvi, notre
vice-président, David Sikorsky et notre Trésorier, François Leven, ainsi que les membres du Comité,
notre président d’honneur Alain Bruno Lévy, l’équipe de la CICAD et les membres actifs du Forum
d’Actions Publiques. 

Enfin, je souhaite rendre un vibrant hommage à Philippe Grumbach (z’l), qui nous a quittés en avril
2024, notre ancien président, un ami de 20 ans. Citoyen engagé et militant accompli, dont
l’engagement a marqué notre histoire. Que sa mémoire nous guide dans nos combats futurs.

Johanne Gurfinkiel, Secrétaire général de la CICAD

85%. C’est le chiffre impressionnant du soutien de
l’électorat genevois à l’interdiction des symboles de
haine. Cette victoire, une lueur d’espoir dans notre lutte
incessante, n’est que le début. La CICAD se félicite de
ce tournant décisif.

Depuis des années, la CICAD tire la sonnette d’alarme  
sur la prolifération  des  signes  nazis  et  fascistes  dans
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L'équipe

L’antisémitisme évoluant au gré des
crises mondiales, il est primordial de se
tenir au courant de l’actualité afin de
mieux l’appréhender. Ainsi, le poste
d’analyste au sein de la CICAD requiert
une capacité d’adaptation rapide aux
problématiques actuelles. Mon rôle est
de recenser les actes antisémites et
d’accompagner les victimes. Ce travail
permettra ensuite de dégager les
tendances discriminatoires et de rédiger
le rapport annuel sur l’antisémitisme en
Suisse romande.

Line Behr
Chargée de communication

Donner le maximum de visibilité à la
CICAD pour informer, convaincre et
toucher un large public font partie de
mes missions. Au quotidien je mets en
avant l'ensemble de nos activités grâce
aux réseaux sociaux, newsletters,
reportages et brochures. Eduquer,
transmettre, alerter, aider, sont les
piliers de la lutte que mène la CICAD
contre l'antisémitisme. L'actualité
montre que son rôle est plus que jamais
vital.

Danielle Benarroch
Assistante du Secrétaire général &
Chargée de projets

Assurer la bonne gestion des multiples
tâches administratives, ainsi que la
mise en place de projets tout en
coordonnant les contacts extérieurs,
nécessitent rigueur et sens de
l'organisation. Des qualités auxquelles
j'aspire chaque jour pour mener à bien
l'ensemble de nos projets.

Meirav Banon
Analyste
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Isabelle Démias
Assistante administrative du
Secrétaire général

En charge de l'organisation de l'agenda,
des rendez-vous et du courrier de notre
Secrétaire général, je veille au bon
déroulement de ces derniers. Je
coordonne le choix des ouvrages pour
le Salon du Livre, en fonction des sujets
des tables rondes, et des thèmes
abordés et de leur vente pendant le
Salon lui-même.

Laurence Kadosh
Coordinatrice des programmes
pédagogiques et éducatifs

En charge du développement des
modules de prévention au sein des
établissements publics des cantons
francophones, j'entretiens des contacts
privilégiés avec les différents acteurs de
la vie éducative. 
La pédagogie est également impliquée
dans plusieurs évènements comme la
journée de la Mémoire et le Salon du
Livre.
Mon ambition est qu'un jour la
prévention contre les propos
discriminatoires racistes et antisémites
soit inscrite au PER (Plan d'Etudes
Romand) et que chaque élève puisse
bénéficier de cet enseignement au
moins une fois au cours de sa scolarité.

En charge de l’événementiel, mon rôle
est de planifier, organiser et donner le
jour aux différents événements de la
CICAD tout au long de l’année.
Essentiels pour sensibiliser le grand
public à nos thématiques, nos
événements rythment l’année de la
CICAD et ont pour objectif l’éducation et
la prévention contre les préjugés,
l’antisémitisme, et la préservation de la
Mémoire de le Shoah.

Sterna Moyal-Lévy
Chargée du développement et
des relations membres/donateurs

Karen Touboul-Ephrati
Responsable événementiel &
Chargée de projets

En tant que Responsable des relations
avec les Membres et Donateurs de la
CICAD, je prends mon rôle très à cœur.
En effet, le soutien de tous est le
moteur qui permet à la CICAD d’œuvrer
et de déployer ses innombrables
activités, si cruciales en ces temps. Le
combat ne peut se mener sans l’aide de
nos Membres, et je suis d’autant plus
honorée d’être votre interlocutrice.

La CICAD remercie notamment Carine Hazan pour
son travail admirable et son implication, ainsi que
Simon Kalfon pour son accompagnement et ses
précieux conseils dans la refonte de notre site web.
Merci aux bénévoles Sacha, Claudia, Dylan, Jimmy,
Kyle, Malou et Marc.
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La CICAD, c'est
l'engagement au
quotidien
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En 2023, la CICAD a recensé 944 actes antisémites en Suisse romande. Une hausse
de 68% face aux 562 actes enregistrés en 2022.

Cette augmentation considérable est en grande partie due à l’importation du conflit Israël-

Hamas, qui a servi et continue de servir de prétexte au déferlement de l’antisémitisme. 

L’extrême droite continue d’être un vecteur d’expression et de propagation d’une

idéologie antisémite.

En outre, l’antisémitisme dit « traditionnel » demeure la forme la plus courante de

l’antisémitisme.

Le nombre de cas signalés dans les écoles depuis le 7 octobre est particulièrement

inquiétant. Tous les élèves romands sont concernés par le phénomène antisémite.

Victimes, témoins ou auteurs, les élèves de Suisse romande méritent que des

dispositions pédagogiques soient prises pour sensibiliser et combattre toutes les formes

d’expression de racisme et d’antisémitisme.

L’interdiction des symboles nazis dans l’espace public doit s’imposer dans les

législations fédérales et cantonales. Les initiatives salutaires de parlementaires genevois,

vaudois, fribourgeois et neuchâtelois permettront, à terme, de renforcer les dispositifs

légaux déjà existants.

Constatant que l’année 2024 a débuté par de très nombreux signalements, il est impératif

que les autorités réagissent vigoureusement en prenant des mesures politiques,

judiciaires et éducatives.

Rapport sur l’antisémitisme
en Suisse romande

Hausse alarmante des cas en 2023
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En ce qui concerne les actes graves, 22 cas ont été signalés, soit 7 fois plus que
l’année passée.

Les vitraux de la synagogue de La Chaux-de-Fonds ont été cassés à l’aide de gros

blocs de neige glacée.

Plusieurs institutions juives ont reçu des courriers antisémites.

Un élève juif de 11e a été agressé dans les vestiaires de la salle de gym. Un

camarade l’a sprayé avec son déodorant en le menaçant : “Je vais te gazer comme

tous les Juifs”.

La porte d’une femme juive a été forcée et taguée d’une étoile de David.

Plusieurs personnes identifiables comme juives ou connues comme étant juives ont

été victimes d’insultes antisémites.

À l’entrée de l’appartement d’une famille juive, la mezouza a été arrachée de force.

Prévention et éducation

La lutte contre le racisme et l’antisémitisme doit se concevoir dans une approche

d’éducation et de prévention à travers la mise en évidence de la présence de préjugés à

caractère raciste et antisémite, des formations pour élèves et enseignants, la pratique de

la vérification des informations et la sensibilisation dans les clubs de sport.

Protection juridique
L’Introduction d’une reconnaissance de la qualité de partie civile pour les associations

afin qu’elles puissent agir face aux contrevenants à la norme pénale contre la

discrimination et l’incitation à la haine (Art. 261bis CP). L’Introduction de lois cantonales

punissant l’utilisation et la diffusion publique, la fabrication, l’importation et l’exportation

de symboles racistes. La modification du Code pénal par l’introduction de nouvelles

dispositions punissant l’utilisation et la diffusion publique, la fabrication, l’importation et

l’exportation de symboles racistes.

Les actes graves

Alors que faire ?
Recommandations
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Sensibilisation et vigilance

Les victimes et les témoins d’actes antisémites doivent être encouragés à signaler ces

actes auprès de la police et des organisations dédiées. Les fonctionnaires de police

doivent être sensibilisés dans le conseil et l’accompagnement des victimes d’actes

racistes et antisémites. Chaque élu doit faire preuve de vigilance et d’engagement.

Médias et réseaux sociaux

Les médias doivent rester vigilants quant au contenu des publications sur leurs sites et

des blogs qu’ils hébergent. Les responsables des différentes rédactions doivent se

montrer attentifs à certains titres d’articles, textes ou blogs qui pourraient véhiculer des

préjugés antisémites.

Les réseaux sociaux, dans lesquels les propos antisémites sont les plus nombreux,

doivent continuer à être soumis à une surveillance rigoureuse.

17



Depuis l’attaque terroriste du Hamas en Israël le 7 octobre 2023, la CICAD a fait face à

une hausse considérable de l’antisémitisme en Suisse romande. Tags, insultes,

commentaires, publications et manifestations sont tout autant de moyen pour exprimer

son antisémitisme. 

Dans le milieu scolaire plusieurs cas ont été rapportés, dont celui d’une élève juive d’une

école primaire prise à partie par une monitrice du parascolaire par rapport au conflit. À

l’Université de Genève, plusieurs affiches « Intifada jusqu’à la victoire » ont été

signalées. Après l’interpellation du rectorat par la CICAD, ces affiches ont été enlevées.

Plusieurs tags antisémites en lien direct avec le conflit nous ont été rapportés. La CICAD

les enregistre et les signale systématiquement aux autorités compétentes. Chaque

municipalité contactée est immédiatement intervenue pour procéder à l’effacement.

Le 7 octobre 2023 :
les retombées en Suisse romande

02

©Le Nouvelliste | 18.10.2023 ©Le Temps | 20.10.2023

©SWI | 20.10.2023

©Blick | 27.10.2023
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©RTS 19.30 | 05.11.2023

©Léman Bleu | 31.10.2023

©RTS | 01.11.2023

©La Liberté | 03.11.2023

Les actes antisémites sont en hausse en
Suisse romande. Les écoles n’échappent
pas à ce phénomène.

©20Minutes | 05.11.2023

©La Tribune de Genève | 08.11.2023
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©Le Courrier | 09.11.2023

©RTS Infrarouge | 22.11.2023

©RTS Mise au point | 26.11.2023

©24heures | 28.11.2023

©20Minutes | 01.12.2023
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Au regard de la situation au Proche-Orient, la CICAD a

estimé nécessaire d’apporter un éclairage sur les

retombées en Suisse romande.

Un clip diffusé par la CICAD a permis d’informer les

internautes sur la réalité de l’antisémitisme en Suisse

romande :  tags, élèves de confession juive se faisant

prendre à partie et insultés, débordements antisémites

entendus lors de plusieurs manifestations anti-

israéliennes et la flambée de commentaires haineux sur

les réseaux sociaux.

©LeTemps | 20.10.2023

L’analyse de la CICAD

©CICAD

Face à la monté inquiétante des cas d’antisémitisme

depuis le 7 octobre, la CICAD a jugé nécessaire de faire

une nouvelle mise au point sur la situation et sur les

actions qu’elle a entrepris, et de produire une 2ème

vidéo. Le Secrétaire général Johanne Gurfinkiel revient

sur les chiffres mais aussi sur la mobilisation de la presse

et de certains élu.e.s.

Hausse alarmante des cas
d’antisémitisme

©CICAD
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Une trentaine d’élu.e.s genevois.e.s, Conseiller.e.s municipaux, Député.e.s au Grand

Conseil et Conseiller.e.s nationaux, de tous partis confondus ont répondu présents à

l’appel de la CICAD afin de faire entendre leur voix pour dénoncer la hausse des actes

antisémites en Suisse romande. Ils demandent une tolérance zéro face à ce phénomène

qui s’accroît jour après jour. La CICAD espère une réponse plus spécifique du Conseil

d’État quant à l’antisémitisme. Parmi les participants (Masha Alimi (Libertés et justice
sociale), Bénédicte Amsellem-Ossipow (Les Vert.e.s), Michael Andersen (UDC),
Joëlle Bertossa (PS), Thomas Bläsi (UDC), Jacques Blondin (Le Centre), Patricia
Bidaux (Le Centre), Rémy Burri (PLR), Anne Carron (Le Centre), Sébastien
Desfayes (Le Centre), Pierre Eckert (Les Vert.e.s), Joëlle Fiss (PLR), Timothée
Fontolliet (PS), Adrien Genecand (PLR), Amar Madani (MCG), Michel Matter
(Vert’Libéraux), Cyril Mizrahi (PS), Maxime Provini (PLR), Ana Roch (MCG), Romain
de Sainte Marie (PS), Kevin Schmid (PLR), Alexandre de Senarclens (PLR), Laurent
Seydoux (Libertés et justice sociale), Louise Trottet (Les Vert.e.s), Nicolas Walder
(Les Vert.e.s), Thomas Wenger (PS), Marc Wuarin (Vert’Libéraux), Yvan Zweifel
(PLR).

Les élus se mobilisent dans un clip pour dire stop
à l’antisémitisme

©CICAD YouTube

22

https://www.youtube.com/watch?v=_iVe3NOOz9g


©AFZ Charte du collectif « Apartheid Free Zones » 

Boycott anti-Israël : la campagne “Apartheid Free
Zones”
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« Y aurait-il des zones « Judenrein » à Genève ? » C’est la question qu’a posé Johanne

Gurfinkiel lors du passage dans l’émission « Geneva Show » sur Léman Bleu, ce dernier

a saisi l’occasion pour dénoncer une pratique discriminatoire scandaleuse et qui se

déroule à Genève. En effet, la CICAD a découvert avec effroi l’existence d’une campagne

nommée « Apartheid Free Zones » dont la déclaration vise à notamment « rejeter les

projets culturels, académiques ou sportifs visant à détourner l’attention du crime

d’apartheid » associant tout israélien ou israélienne. 92 signataires dont des associations,

des lieux culturels, des organismes sportifs, étudiants, humanitaires et syndicaux

affichent leur soutien à cette politique que Johanne Gurfinkiel a qualifié de « judenrein »

sur Léman Bleu. 

©AFZ  Extrait de la charte AFZ appelant à rejeter les projets culturels, académiques ou sportifs
visant à détourner l’attention du crime d’apartheid.

©LémanBleu
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Dans la foulée la CICAD a jugé nécessaire de publier un communiqué de presse

largement repris.

La polémique n’a cessé d’enfler alors que l’élu socialiste Sylvain Thévoz, monte au

créneau dans les pages du Courrier contre la CICAD et son Secrétaire général, et en

déclarant au média Watson : « Les mots ont un sens. Judenrein, ça veut dire
l’extermination des juifs. Comment peut-on employer une telle expression à propos de
Genève ? M. Gurfinkiel devrait présenter ses excuses ». Du côté de la culture, le

Conseiller administratif en charge Sami Kanaan condamne « toute forme de
discrimination basée sur des critères d’appartenance religieuse, ethnique, d’origine ou de
genre » mais ne voit aucune raison de sanctionner ces signataires « cet appel, même s’il
est effectivement formulé de manière très radicale, constitue une critique frontale de la
politique des autorités israéliennes et appelle à boycotter les activités et projets pouvant
être qualifiés de soutien à cette politique. Ceci relève donc de la libre expression
démocratique, particulièrement excessif et déplacé » toujours dans le média Watson.

Cette charte abjecte a mis en émoi la communauté juive de Genève à qui le
quotidien Le Temps a donné la parole. Elle se  dit  notamment  choquée  par   l’utili-
sation du terme « Free  Zone  »  
rappelant une « connotation historique  

d’une « pureté » recherchée  par  les  

nazis  sous  le  Troisième  Reich  qui  

utilisaient  le  terme « Juderein » pour

délimiter des zones libres de Juifs. » Un

point que partage le député Le Centre
Sebastien Desfayes qui a déclaré au

micro de Léman Bleu : « L'utilisation du
terme free-zone et le fait de s'en
prendre à des biens ou des personnes
pour leur origine israélienne pose des
questions importantes. On ne doit pas
discriminer, surtout à Genève ! Le rôle
de Genève est de dialoguer, promouvoir
la paix et non pas séparer, discriminer
et propager la haine. ».

https://lecourrier.ch/2024/01/30/le-rejet-de-lapartheid-israelien-assimile-au-nazisme/
https://www.watson.ch/fr/suisse/gen%C3%A8ve/686636695-des-lieux-interdits-aux-juifs-a-geneve-polemique?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299#discussion_686636695
https://www.watson.ch/fr/suisse/gen%C3%A8ve/686636695-des-lieux-interdits-aux-juifs-a-geneve-polemique?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299#discussion_686636695
https://www.watson.ch/fr/suisse/gen%C3%A8ve/686636695-des-lieux-interdits-aux-juifs-a-geneve-polemique?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299#discussion_686636695
https://www.lemanbleu.ch/fr/Actualites/Geneve/Zones-judenrein-la-polemique-enfle.html?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299
https://www.lemanbleu.ch/fr/Actualites/Geneve/Zones-judenrein-la-polemique-enfle.html?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299
https://www.lemanbleu.ch/fr/Actualites/Geneve/Zones-judenrein-la-polemique-enfle.html?mc_cid=04ef5b2cf3&mc_eid=6a38689299


Communiqué de presse CICAD :

“Y’aurait-il des zones « Judenrein » à Genève ?”

La déclaration d’Apartheid Free Zone (AFZ) vise notamment à « rejeter les projets

culturels, académiques ou sportifs visant à détourner l’attention du crime d’apartheid »

associant tout israélien ou israélienne.

C’est au travers d’une discrimination basée sur l’appartenance et l’identité que ce

mouvement prétend créer des lieux et évènements « exempts de racisme et de toute

forme de discrimination ». A lire cette charte, les citoyens du seul Etat juif seraient

racistes par nature, peu importe leurs sensibilités, opinions et engagements.

Cette campagne est scandaleuse et inique !

Un « cordon sanitaire » qui exclurait, de fait, une population entière dans toutes ses

nuances. Une mesure dont s’enorgueillissent les signataires. Les mêmes acteurs qui

revendiquent quotidiennement une politique de non-discrimination et d’inclusion

s’entendent pour exclure tout citoyen de l’Etat d’Israël, seul Etat juif de la planète, au seul

motif de leur citoyenneté.

Imaginer qu’à Genève, ville des Droits de l’Homme, des lieux de culture censés favoriser

l’échange entre artistes, intellectuels ou sportifs deviennent le théâtre de leur exclusion

fait froid dans le dos. Une censure et un boycott qui touchent non seulement les Israélien-

nes, mais également celles et ceux qui coopèrent avec eux.

Comment qualifier l’attitude de ces lieux culturels, centres sociaux, organismes sportifs,

étudiants, humanitaires ou syndicaux qui s’associent à un tel appel ?

Alors que la question de l’inclusion est cœur des priorités de la Cité, la CICAD en appelle

aux autorités afin que des mesures soient prises pour que cesse cette pratique

discriminatoire scandaleuse.

Est-on en droit de penser, aujourd’hui, que des endroits à Genève soient « Judenfrei » ?

 

C’est à l’ensemble des signataires qu’il faut aujourd’hui poser la question.
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Le soutien des élus :

Ana Roch (MCG) 

Thomas Wenger (PS) : dans les colonnes de Watson

©Facebook

©Watson

« Je n’ose imaginer un seul instant que des zones

libres de juifs et de juives puissent exister à

Genève. On ne peut, dans une ville comme la

nôtre, dépositaire des conventions de Genève,

créer des zones où l’on n’accepterait pas les

ressortissants de certains pays ou de certaines

croyances. »

Uzma Khamis Vaninni (Les Vert.e.s) ; lors du
Conseil Municipal ©
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« Le terme « Free Zones » est lui-même glaçant. On est

à Genève, une ville et un canton de paix, de dialogue.

C’est exactement le contraire dans ce cas, on propage

de la haine, de la discrimination. C’est absolument

glaçant. »

Sébastien Desfayes (Le centre)

« Ce qu’il y a de profondément choquant dans cette

campagne   AFZ,   c’est   l’utilisation   du   terme  «  Free

Zones », de zone libre. ON a le sentiment que cette

association n’a aucune compréhension ou connaissance

de l’Histoire. ON ne peut pas utiliser ce genre de terme

pour porter des critiques contre Israël. »

Alexandre de Senarclens (PLR)

©LeCentreGenève

©ReiserAvocats

« La position de Sami Kanaan dans son intervention

n’est pas tout à fait claire. Il n’y a pas condamnation des

discriminations et de la ségrégation qui est pratiquée par

certaines de ces associations. »

Kevin Schmid (PLR)

©PLRGenève
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Ce dessin fait l’amalgame

La CICAD a pris l’initiative d’écrire à la rédaction de La Liberté suite au dessin d’Alex

publié dans le journal du 16 février 2024.

Le rapport 2023 sur l’antisémitisme en Suisse romande est sorti le 15 février et le journal

a pris le parti de l’évoquer sous forme de dessin. Une décision originale, pour laquelle, si

ce dessin n’avait pas été problématique, la CICAD les en aurait remercié.

Si le dessinateur avait pris le temps de lire le rapport, il aurait compris que la CICAD

dénonce entre autres l’amalgame Juifs-Israël, dont se servent les antisémites pour

injurier et agresser des citoyens suisses de confession juive. Le dessin en question fait

exactement cela. Il use d’un amalgame qui galvanise les antisémites.

En plus de ce processus, ce dessin tourne au ridicule la situation des Juifs de Suisse

romande qui subissent l’antisémitisme en la mettant côte à côte du conflit qui sévit au

Proche-Orient. Un antisémitisme qui, en effet, s’est accentué et aggravé dès le 7 octobre

2023. Ce dessin non seulement invisibilise les victimes juives en Suisse, mais les dépeint

également comme des « fausses victimes », car directement comparées aux victimes

d’une guerre.

Finalement, la CICAD ne peut que relever la mention « Encore un tag antisémite à

Yverdon ? ». Il est vrai que la population juive fribourgeoise est très petite, moins d’une

centaine de personnes. Et pourtant, si le journal s’était intéressé au rapport, si son

dessinateur avait voulu approfondir le sujet en contactant la CICAD, ils auraient su qu’en

2023 la seule synagogue de Fribourg a été vandalisée et que les quelques élèves juifs de

ce canton subissent quotidiennement les « sales juifs » de leurs camarades. Ils auraient

également appris que tout récemment, une professeure de cycle, après avoir expliqué

pourquoi il fallait « boycotter Israël » a raconté à ses élèves que « de toute façon, les

Juifs contrôlent l’économie et l’argent du monde ».

Le quotidien La Liberté, a pris le temps de répondre à la CICAD et de publier la réaction

de Johanne Gurfinkiel dans ses colonnes.
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Agression antisémite à Zürich : après l’effroi, le

silence assourdissant

Le samedi 2 mars 2024, un homme juif orthodoxe a été victime d’une attaque à l’arme

blanche dans les rues de Zürich. Selon les premières informations, l’agresseur, un

adolescent de quinze ans, aurait crié « Mort aux Juifs » et « Allahou Akbar », avant de

passer à l’acte. Nous voulons, en premier lieu, adresser nos vœux de prompt

rétablissement à la victime et nos amicales pensées à sa famille.

Ce crime de haine antisémite se produit dans un climat de recrudescence majeure
d’antisémitisme à travers le monde comme en atteste tous les rapports sur le sujet, dont

celui de la CICAD. Après le choc initial, c’est surtout le manque de réactivité de la part
des Autorités, des milieux politiques ou encore de certains médias qui interpelle.

Weekend de votations oblige, cette agression grave est passée quasi inaperçue. Et

pourtant, ce premier weekend de mars a, non seulement, été marqué par le crime

antisémite de Zürich, mais également par l’agression violente, à Paris, d’un homme

sortant d’une synagogue.

Cette apathie n’est pas à la hauteur d’un tel crime de haine et prouve combien nous

peinons encore, en Suisse, à désigner et condamner ces actes antisémites d’une gravité

extrême. Le climat délétère ambiant dans lequel se trouvent les Juifs de Suisse,

particulièrement depuis le 7 octobre 2023, doit alarmer les Autorités. Un tel acte aurait
dû déjà provoquer un torrent d’indignation à travers tout le pays ; il n’en n’est rien
et c’est déplorable !

Ce crime, commis par un jeune adolescent suisse, interroge également sur le travail de

prévention. Quelles sont les stratégies envisagées par nos Autorités ? Quel plan d’action

face au regain d’antisémitisme qui ne connait aucun répit depuis l’automne 2023 ?

L’élément sécuritaire reste essentiel mais ne peut représenter LA solution. Le conflit

actuel entre Israël et le Hamas ne peut servir de prétexte à la situation dans laquelle les

citoyens suisses de confession juive se trouvent plongés.
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©ArcInfo | 05.03.2024
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©Léman Bleu | 06.03.2024

Agression antisémite d’une enfant juive à Genève

Au mois d’avril 2024, la petite L., 10 ans, jouait tranquillement dans la cour de son

quartier à Genève. C’est alors qu’elle croise une élève de son école, A., qui, avec deux

autres filles, commence à l’insulter : « Toi t’es pro-Israël, alors  tu  te  fais  pipi  dessus  »,

« Tu es sale parce que tu as touché Israël » et « Il n’y a pas de place pour les Juifs
et Israël dans le monde ».

Cette scène est filmée par l’une des trois agresseuses.

A. finit par quitter les lieux et laisse L. toute seule avec les deux autres filles qu’elle ne

connaît pas. L’une des deux filles l’attrape par derrière et l’entraîne dans un coin plus

discret. C’est alors que la seconde commence à la frapper, la griffer, à lui tirer les

cheveux et à lui donner des coups dans les tibias. 

À nouveau, L. voit un téléphone braqué sur elle.

L’agression s’est terminée lorsque les deux filles se sont rendu compte qu’il était l’heure

de rentrer à la maison. C’est la mère de L. qui l’a retrouvée en pleurs, alors qu’elle

s’inquiétait de ne pas la voir rentrer.

La CICAD est en contact avec la victime et sa mère, qu’elle accompagne à chaque étape

de cette procédure. 



Débordements lors des manifestations anti-

israéliennes : la CICAD s’exprime

https://youtu.be/qLOJr87wFeM 

des étudiants de l’UNIL étaient la cible d’intimidations et de menaces de mort. Face à ce

climat anxiogène et délétère, la CICAD se devait de réagir et d’en appeler à plus de

fermeté de la part des Autorités et des élu.e.s. Il appartient aussi à chacun.e d’entre nous

de les interpeller également. 

Face aux multiples dérapages rencontrés dans les universités de Suisse romande, la

CICAD a décidé de tirer la sonnette d’alarme et de s’exprimer fin mai à travers une vidéo

diffusée sur ses réseaux sociaux. Un climat délétère instauré par les manifestants pro-

palestiniens dans les universités s’étend. Un article du Temps a révélé que des

chercheurs et professeurs de l’UNIL collaborant avec des collègues israéliens faisaient

l’objet d’une chasse aux sorcières. Le 19.30 de la RTS a  également  exposé  le  fait  que
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Interpellé par la police suite à une dénonciation

pénale de la CICAD

Mis en accusation par la CICAD suite à des propos antisémites sur ses réseaux sociaux

depuis son installation en Suisse en 2019, Alain Soral a été arrêté le 30 mai 2024 chez lui

et son domicile perquisitionné. Cette procédure fait entre autres, suite à une dénonciation

du 4 mars 2024. La décision du Parquet satisfait la CICAD : « Elle nous rappelle que
personne ne peut professer l’antisémitisme en Suisse sans que la justice ne
réagisse. Cela fait d’ailleurs des années que nous surveillons ce prédicateur
antisémite francophone, l’un des plus actifs, depuis qu’il s’est réfugié chez nous »
a commenté Johanne Gurfinkiel, Secrétaire général dans la presse. 

©Libération | 30.05.2024

Alain Soral : le dossier juridique03

©Le Figaro | 30.05.2024

©La Tribune de Genève | 30.05.2024

©Le Courrier | 30.05.2024
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Affiches de campagnes électorales entachées

par des slogans antisémites 

La campagne pour les élections fédérales bat son plein et se retrouve à Genève,

entachée par des graffitis et affiches antisémites. Des signalements ont été adressés à la

CICAD tout au long de l’été, avec une augmentation considérable dès le mois de

septembre. La CICAD a constaté une concentration importante en centre-ville.

Ainsi, en plus des croix gammées, des slogans antisémites ont été aperçus sur la voie

publique : « PLR Kosher (((Tout Juif !))) » ou encore « Céline Synagogue ! ». Un

député de confession juive a également vu l’une de ses affiche vandalisée avec le slogan

« PLR Kosher ».

Face à cette situation, la CICAD a décidé de dénoncer pénalement ces
agissements.

Parallèlement, des échanges constructifs ont eu lieu avec les Autorités de la Ville de

Genève et ce, dès le 1er septembre afin de les rendre attentives, de les encourager à

agir tant auprès de la voirie, que de la police municipale. Ces dernières ayant informé la

CICAD que la police cantonale avait également été rendue attentive à cette situation.
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Autre s actes antisémites04



©Blick | 03.10.2023

©La Tribune de Genève | 03.10.2023

©Radio Lac | 03.10.2023
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Messages antisémites sur les affiches électorales : le PLR s’exprime

Le PLR condamne fermement les déprédations à caractère antisémite de ses affiches de

campagne.

La campagne d’affichage pour les élections fédérales est lancée. Les 6 candidates et

candidats de la liste PLR pour le Conseil national et le Conseil des États sont visibles

partout dans le canton, tout comme celles et ceux des autres partis politiques.

Comme à chaque élection, on retrouve les habituelles moustaches et cornes dessinées à

la main sur les photos de campagne de personnes qui se portent candidates pour

défendre leurs valeurs dans notre pays démocratique.

Nous avons malheureusement constaté que des affiches vandalisées comportent

également des messages antisémites, en particulier sur des candidats de confession

israélite.

Le PLR condamne fermement ces déprédations et souligne le caractère intolérable de

ces messages.

Il rappelle en outre qu’ils sont punissables en vertu de l’article 261bis du Code pénal.

Le PLR tient ici à réaffirmer avec force que l’intolérance et en particulier
l’antisémitisme n’ont pas leur place dans notre société.
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Conversation WhatsApp et antisémitisme à l’école

La CICAD a été informée des échanges d’un groupe WhatsApp d’une classe de dixième,

dont le contenu est extrêmement problématique. GIF et stickers d’Hitler, drapeaux
nazis et messages tels que « Ich mag keine Juden nein nein nein ! ». Des parents

inquiets ont contacté la CICAD, après que l’école a répondu que ce groupe était du

domaine du privé et qu’elle n’avait aucune responsabilité.
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Antisémitisme dans un Cycle genevois

En septembre, la CICAD a rencontré un parent d’élève d’un Cycle genevois. Son fils, en

classe de dixième, a été victime d’antisémitisme dans les vestiaires de l’école. Après un

cours d’éducation physique, un camarade de classe a sprayé l’élève juif avec son

déodorant en lui disant : « Je vais te gazer comme tous les Juifs ». La CICAD a

directement été prévenue et a accompagné les parents du jeune garçon dans les

démarches auprès de la direction.

Dès la rentrée des classes, la CICAD a fait face à une vague d’antisémitisme dans les

cycles genevois. Agressions et messages haineux à caractère antisémite semblent avoir

pris de l’ampleur. 

Un salut nazi dans une association sportive

provoque l’indignation

C’est un membre genevois du Ski-Club Académique suisse (SAS) qui a fait un salut nazi
lors d’un dîner de l’association en décembre dernier à Saas-Fee. Ce geste avait

profondément choqué la majorité des convives, provoquant notamment le retrait de
certains sponsors. 

Le Comité genevois du SAS avait alors directement réagi, en exigeant une lettre
d’excuse et en proposant l’exclusion du club de l’homme pour une durée de cinq ans.

La lettre n’a pas posé de souci, en revanche, l’exclusion a été refusée par l’homme en

question et par ses différents soutiens. Une scission au sein du SAS est ainsi très vite

apparue entre la jeune génération, qui condamnait sans équivoque le salut hitlérien, et

l’ancienne génération, qui se cantonnait à dire de cet homme qu’il était un simple pitre.

L’exclusion devant être votée lors d’une assemblée extraordinaire, de fortes

appréhensions résidaient chez les membres plus jeunes qui craignaient que le fautif ne

soit pas puni.

C’est dans ce cadre-là, qu’un membre du SAS a écrit à la CICAD. L’information est

ensuite parvenue à la presse. Le Secrétaire général aura aussi été sollicité pour

commenter l’utilisation du qualificatif de « pitre » :

« Ce qualificatif pour tenter de dédouaner l’auteur de ce salut nazi ne peut qu’interpeller.
Il n’y a là rien d’anodin ni de risible. »
Johanne Gurfinkiel, secrétaire général de la CICAD
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La Hallebarde salit la Mémoire de Philippe

Grumbach (z’l) et s’attaque à Johanne Gurfinkiel

Depuis son apparition en Suisse romande, la CICAD suit les activités du « journal

d’extrême droite » : La Hallebarde. Sous le coup d’une enquête l’année dernière, La

Hallebarde s’était faite plus silencieuse ces derniers mois. Et pourtant, dès l’annonce de

sa première condamnation pour incitation à la haine en février, La Hallebarde entend

asseoir sa présence sur les réseaux.

La Hallebarde a rapidement ouvert un nouveau site, qui n’est plus domicilié en Suisse

mais en Islande et qui échappe ainsi à la juridiction suisse. En avril dernier, La

Hallebarde a publié un texte odieux : « L'avocat Juif antigoyim Grumbach s'en est allé
rejoindre Bélial ».

Quant à Johanne Gurfinkiel, il est également attaqué dans l’article : « Johanne
Gurfinkiel est un autre Juif au cœur emplit de malveillance à l'égard de l'Helvète
trop tolérant pour la détestation dont il est l'objet. Nous reviendrons sur son cas
dans un article à part entière tant ce personnage est pourri par l'exécration. »

La CICAD a porté plainte.



La CICAD salue une décision historique après des années de combat pour l’interdiction

des symboles nazis dans l’espace publique.

Le Conseil national a accepté trois textes provenant de différents partis et portant sur

l’interdiction des symboles extrémistes et racistes. En comblant une lacune de notre droit,

l’ensemble des députés ayant approuvé les textes soumis permettent d’ouvrir la voie vers

l’interdiction des symboles mortifères du régime nazi. 

Face à l’augmentation alarmante des actes antisémites, de l’extrémisme et de la

banalisation de la Shoah , il ne pouvait plus y avoir d’autre choix que d’accepter une telle

proposition et le Conseil national a été à la hauteur de l’enjeu.

La CICAD tient également à saluer toutes celles et ceux, députés et députées, conseillers

et conseillères fédéraux et cantonaux qui ont œuvré ans relâche pour appuyer et soutenir

ces initiatives afin que les symboles de haine disparaissent de notre paysage.

« Il n’existe pas de formule parfaite pour interdire les symboles nazis. Je pense que
Genève a bien fait de privilégier la voie constitutionnelle. C’est en accord avec les valeurs
de la Genève internationale et des droits humains. Inscrire cette interdiction dans la
Constitution, c’est envoyer un message clair sur un sujet essentiel qui n’est pas que
symbolique.
Interdire les symboles nazis est un sujet d’actualité. Ils sont trop souvent utilisés dans
l’espace public, ce qui nous préoccupe beaucoup. Plus grave, ils tendent à être
banalisés, que ce soit dans des milieux acquis aux idées nazies ou fascistes ou par
certains citoyens.
Il est tout à fait possible d’appliquer cette interdiction aux symboles extrémistes en
général. Mais comment les définir ? Il faudrait une liste précise, sans quoi il ne sera pas
possible d’appliquer la loi. Une manière de faire serait de se baser sur les interdictions
existantes de certains mouvements (par exemple le Groupe État islamique) pour établir la
liste, liste qui pourrait être régulièrement mise à jour ».
Johanne Gurfinkiel Secrétaire général de la CICAD

Les symboles nazis
interdits dans l’espace public
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Communiqué de presse CICAD du 12.06.2024 :

“Interdiction des symboles de haine à Genève : la CICAD salue ce vote historique”

Dimanche 9 juin 2024 s’inscrit désormais comme 

un jour à marquer d’une pierre blanche dans la 

lutte contre l’antisémitisme, le racisme et les 

extrémismes à Genève. 85% des genevois ont 

voté en faveur de l’interdiction des symboles de 

haine, notamment nazis,dans l’espace public. 

Une victoire historique pour la CICAD qui se bat 

depuis de nombreuses années pour faire 

disparaitre de tels symboles en Suisse.

C’est avec enthousiasme et fierté que la CICAD 

prend acte du vote exprimé par nos concitoyens.

Bien que la prochaine étape soit essentielle, car 

elle détaillera le cadre d’application de cette nouvelle loi, la CICAD tient à saluer celles et
ceux qui ont porté individuellement cette initiative à l’UDC et ce en dépit des
consignes de leur parti : Thomas Bläsi, Conseiller national UDC ainsi que d’autres élus

UDC genevois tels que notamment la conseillère nationale Céline Amaudruz, les députés

Michael Andersen, Christo Ivanov, Charles Poncet ou encore Stéphane Florey.

Sans oublier les partis politiques qui se sont mobilisés durant cette campagne par
la voix de leur Président et Présidente : Le Centre, le MCG, Libertés et Justice sociale,

le PLR, le PS, Les Vert.e.s , les Vert’Libéraux. Le consensus éclairé aura guidé nos élus

et partis.

Nous sommes convaincus que le Conseil d’Etat et nos député(e)s avanceront avec

clairvoyance.

Il est important de rappeler également les travaux sur ce même thème, en particulier

parlementaires dans d’autres cantons qui ont pu aboutir grâce à l’engagement de

député(e)s : Vaud, Fribourg et Neuchâtel.

La mobilisation historique de député(e)s permet de répondre enfin, dans nombre de

cantons romands, à cette lacune législative. 

Il appartient désormais au Parlement fédéral de se déterminer et d’afficher une posture

forte face à la persistance de l’exhibition de ces symboles de haine.
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Dans le canton de Genève :

Thomas Bläsi, Député UDC 

« En tant que petit-fils de déporté, c’est incroyable qu’on
puisse acheter un insigne nazi au marché de Plainpalais,
en plein cœur de Genève. Ou qu’on puisse commander
un uniforme SS sur internet. Une croix gammée sur le col
d’un abruti ne choque peut-être pas la plupart des gens.
Mais je connais sa signification et ses implications. La
Suisse ne peut plus être le refuge pour ces personnes. »

©UDC Genève

En octobre, la CICAD (représentée par son Secrétaire général, Johanne Gurfinkiel, et
par Claude Nordmann, Président de la Communauté israélite de Fribourg) a été

auditionnée par des députés fribourgeois. L'objectif de cette réunion était de sensibiliser

les 10 députés de tous partis, présents à la situation de l'antisémitisme en Suisse

romande, en mettant particulièrement l'accent sur la prolifération des symboles nazis

dans l'espace public. Cette audition a été initiée par les Députés Vert.e.s fribourgeois
Alexandre Berset et Christel Berset, qui avaient alerté les autorités après qu'un

drapeau du IIIème Reich ait été exposé lors d'une bourse aux armes à Fribourg en

janvier 2023. Les députés se sont montrés très intéressés par les problématiques

soulevées par la CICAD et ont posé de nombreuses questions pertinentes. Tous ont

soutenu la motion visant à interdire l'utilisation des symboles nazis dans l'espace public.

Ils emboîteront ainsi le pas aux députés genevois et vaudois, renforçant ainsi le soutien

envers le Conseil fédéral pour prendre des mesures efficaces face à cette préoccupation

croissante.

©Les Vert.e.s Fribourg 

Dans le canton de Fribourg :

Alexandre Berset Député (Les Vert.e.s) et Christel Berset Députée (PS)

Le Député UDC a initié l’an passé un projet de loi constitutionnelle modifiant la

constitution de la République et canton de Genève afin d’interdire les symboles nazis

sur le domaine public.

©PS Fribourg
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Dans le canton de Vaud, une motion proposée par Yannick Maury, élu Les Vert.e.s, vise

à proscrire tout symbole lié à l'extrémisme. Selon le député du Grand Conseil, cette

initiative vaudoise est plus inclusive que celle au niveau fédéral, car elle permet de

combattre un éventail plus large de dérives extrémistes de manière plus efficace et

rapide, sans établir de hiérarchie entre les différentes formes de haine, et sans nécessiter

une approche en deux étapes. Cette proposition a reçu un soutien unanime de la part du

parlement.

©Les Vert.e.s Vaud

Dans le canton de Vaud :

Yanick Maury, Député Les Vert.e.s

« Ma collègue Christel Berset et moi-même avons été très interpellés par l’affichage d’un
drapeau nazi lors de la bourse aux armes à Forum Fribourg fin 2023 », témoigne ainsi
Alexandre Berset. Jugeant la réponse du Conseil d’Etat « insatisfaisante », les deux
députés ont alors décidé de déposer une motion.

« Le projet vaudois est donc plus englobant que le projet
fédéral, et permettra de lutter contre davantage de dérives et
plus rapidement, sans hiérarchiser les types de haine et sans
procéder en deux temps. L’existence d’un texte cantonal qui va
plus loin que la première étape du projet national permet de
maintenir la pression sur les Chambres fédérales, afin qu’elles
reprennent la main sur l’ensemble des symboles de haine et
qu’elles ne fassent pas les choses à moitié. »

Inspirée par l'exemple vaudois, Brigitte Leitenberg, membre du parti vert'libéral, a

également déposé une motion similaire devant le Grand Conseil neuchâtelois en

septembre dernier. Après quelques ajustements, le texte a été approuvé à l'unanimité par

le parlement cantonal, sans rencontrer d'opposition.

Dans le canton de Neuchâtel :

Brigitte Leitenberg, Députée Vert’Libéraux

« La norme pénale antiraciste ne punit pas l’utilisation ni l’exhibition
des symboles nazis dans les lieux publics. Cette lacune juridique
facilement exploitée par la mouvance néonazie permet à ses
militants d’exhiber de tels emblèmes sans être inquiétés, et ce en
toute connaissance de cause et en toute impunité », déplore ainsi

Brigitte Leitenberg.
©Vert’Libéraux Neuchâtel
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La CICAD a formé près de 1 700 élèves à travers 79 modules pédagogiques. Petit

florilège des réactions des élèves :

 

« J'ai personnellement aimé la présentation et j'ai trouvé que l'information était bien
claire, et j'ai appris des choses sur le racisme et l'antisémitisme. Maintenant, je sais très
bien qu'être raciste n'est vraiment pas bien et je ne vais plus faire des blagues dessus. »

« J'ai beaucoup appris de la présentation de la CICAD. Elle était très bien organisée et
contenait des informations très importantes. Les informations que nous avons apprises
m'ont aidé à mieux identifier les formes de racisme et de préjugés dans notre vie
quotidienne.
Au cours de la présentation, nous avons appris ce qu'était l'antisémitisme. C'était très
important d'en savoir plus à ce sujet, surtout avec tous les conflits au Moyen-Orient. »

« La présentation sur l'antisémitisme était très pédagogique et les présentatrices étaient
actives et engagées. Elles ont parlé de l'antisémitisme. Cela était nécessaire vu le
contexte actuel. Elles ont donné plusieurs exemples de la vie de notre quotidien jusque
dans des dessins animés. »

Ces témoignages renforcent notre conviction que l’éducation et l’information sont

essentielles pour venir à bout de ces terribles fléaux que sont le racisme et

l’antisémitisme.

De nouveaux modules sont en cours d’élaboration et vont venir étoffer l’offre

pédagogique de la CICAD. 

Modules pédagogiques01

© CICAD © CICAD
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Pour préparer les jeunes participants à ce voyage d'étude au camp d'extermination

d'Auschwitz-Birkenau, la CICAD organise des séances de discussion dans les écoles.

Cette année, Daniel Wancier, Rescapé du Vel’Hiv et enfant caché, s'est associé à la

CICAD en allant à la rencontre de plus de 230 élèves et enseignants pour témoigner de

son histoire.

Arrivé de Nice, Daniel Wancier âgé de 84 ans, est venu les 7 et 8 novembre 2023,

témoigner pour la seconde fois aux côtés de la CICAD, de son enfance cachée pendant

la Seconde Guerre Mondiale.

Son récit émouvant et rempli d’une grande bienveillance a particulièrement touché les

élèves des établissements genevois Moser, Florimont, Ecolint, et lausannois

Champittet.

Né en 1939 à Paris de parents juifs polonais, ceux-ci fuient leur pays d’origine en 1930

pour s’installer en France, « Terre des Droits de l’Homme, de la Liberté, de l’Égalité et de

la Fraternité » où il ne peut rien leur arriver, pensent-ils.

Mais la même année, de nouvelles lois obligent les juifs à se faire recenser, à porter

l’étoile jaune et leur interdit de prendre les transports en commun ou encore de travailler.

Témoignage de Daniel Wancier,
enfant caché et rescapé du Vel’ d’Hiv
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Le 16 juillet 1942, le père de Daniel Wancier est arrêté, sans aucune raison, pour être

déporté au camp d’Auschwitz.

Daniel Wancier sera interpellé par la police avec sa mère et sa sœur le 17 juillet pour
être conduit au Vel d’hiv ou s’organise la rafle.

Face aux policiers français, sa mère prétexte devoir retourner à son domicile pour y

récupérer des documents. Elle y est autorisée et emmène ses enfants. Tous trois se

cachent alors dans le sous-sol de leur immeuble puis dans le métro pendant plusieurs

jours.

En essayant de passer en zone libre, ils sont arrêtés par la milice à Chalon-sur-Saône et

amenés au camp d’internement de Rivesaltes.

Séparé de sa mère et de sa sœur, Daniel Wancier est pris en charge par l’OSE (l’œuvre

de secours aux enfants) et caché pendant deux ans et demi dans différentes fermes. Il
retrouve sa sœur en septembre 1944 à Paris dans un foyer pour enfants.
Quelques semaines plus tard, il retrouve sa mère, libérée du camp de Rivesaltes,
puis son père le 9 mai 1945, qui a survécu à Auschwitz.

Parmi les événements les plus marquants de la vie de Daniel Wancier, sa séparation

avec sa sœur aînée, véritable force protectrice. L’injustice qu’il ressent alors qu’il est

caché dans une famille de fermiers où il reçoit moins de nourriture que les autres enfants.

Enfin, le choc lorsqu’il retrouve son père, fantomatique après trois années passées dans

le camp d’Auschwitz.

Et Daniel Wancier de conclure plein d’espoir : « ma plus belle revanche sont mes enfants
et mes petits-enfants que je peux voir grandir ».

© CICAD

54



© CICAD

© CICAD

© CICAD



Mercredi 15 novembre dernier, la CICAD accompagnait 200 élèves et enseignants de
Suisse romande pour son 22ème voyage d’étude dans le camp d’extermination

d’Auschwitz-Birkenau. Une journée démarrée à 5h00 du matin à l’aéroport de Genève. La

première partie de la journée s’est déroulé dans le camp de Birkenau où, sous une pluie

battante, les participants ont découvert l’immensité du lieu et pris conscience de

l’industrialisation de la mort. A 13h, les participants se sont rassemblés devant la stèle de

commémoration afin d’assister à l’émouvante cérémonie de recueillement où se sont

enchaîné les discours du Président de la CICAD Laurent Selvi, du Pasteur de la
paroisse de Bernex-Confignon Alexandre Winter, du Frère Erik Ross de la
communauté dominicaine de la paroisse anglophone de Genève et du Rav Moshé
Breisacher de la synagogue Hekhal Haness de Genève.

Après une pause, la journée s’est poursuivie dans la partie Auschwitz I et son musée
dont l’entrée a été récemment rénovée. Outre un dispositif de sécurité plus conséquent,

l’accès au camp d’Auschwitz II se fait désormais via un tunnel ou les noms des victimes

sont prononcés à travers un dispositif audio. Les participants passent ensuite sous le

tristement célèbre portail « Arbeit Macht Frei ». La visite se poursuit à travers les blocs du

camp où l’on est confronté au quotidien des déportés. La journée se termine rapidement

dans la pénombre où l’on entre dans un silence de plomb à travers la dernière chambre à

gaz et les fours crématoire. Les visages des élèves se ferment, le malaise est palpable.

Les enseignants remercient la CICAD pour cette journée certes difficile émotionnellement

mais essentielle, aujourd’hui plus que jamais.

22ème journée d’étude
à Auschwitz-Birkenau
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Comme chaque année, les ateliers pédagogiques de la CICAD se sont déroulés au Salon

du Livre de Genève. Les ateliers de sensibilisation : « Dessiner contre les préjugés », «

La chasse aux fake news », « Tous en scène », « Mon arbre, mes droits et mes souhaits

», « Qui ? Quoi ? » ont fait carton plein auprès des écoles inscrites.

Les ateliers pédagogiques
au Salon du Livre

et une nouvelle exposition
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Une expo ludique

En 2022, une Bande dessinée intitulée « Préjugés II : Les artisans de la haine » a été

éditée par la CICAD. Cet ouvrage compte désormais parmi les outils pédagogiques

utilisés CICAD pour sensibiliser le grand public.

Cette exposition se concentre sur quatre histoires extraites de cette BD.

Leur mise en animation a permis aux visiteurs de plonger dans une expérience artistique

et ludique afin d’appréhender sous un angle et un format diffèrent les thèmes du racisme

et de l’antisémitisme.
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La CICAD a rencontré la Conseillère d’Etat genevoise en charge du DIP, Anne Hiltpold,

le 7 novembre 2023. Ce rendez-vous prévu avant le 7 octobre 2023 et qui devait

initialement porter sur la pédagogie et l’offre éducative proposée par la CICAD au travers

de ses modules de prévention a permis au président de la CICAD, Laurent Selvi et au

Secrétaire général, Johanne Gurfinkiel de faire part de l’inquiétude des communautés

juives de Suisse romande face aux actes antisémites qui touchent également les jeunes

au sein de l’Ecole. 

Madame Anne Hiltpold a rappelé la tolérance zéro du DIP pour tout acte antisémite ou

raciste au sein des écoles genevoises. La sensibilisation du personnel enseignant, la

non-banalisation de ces situations, l’écoute des victimes, le renforcement des activités

comme les modules de prévention de la CICAD sont autant de mesures que souhaite

mettre en place la Conseillère d’Etat.

« Cette séance était prévue depuis plusieurs semaines, avant ces cas d'antisémitisme.
Nous avons beaucoup discuté. Il y a eu une dizaine de cas, dans les écoles genevoises,
mais il y en a probablement plus. Il semblerait que les gens n'osent pas se plaindre par
crainte de représailles. On doit absolument réagir. Nous allons prendre d'autres mesures
(...) Tolérance zéro, il ne doit pas y avoir d'actes de racisme ou d'antisémitisme au sein
de nos écoles. Vu le contexte actuel, il faut sensibiliser le personnel enseignant à cette
situation. Il ne faut pas banaliser, non plus, car ce serait des jeunes, il n'y pas de cas
bagatelle ».
Anne Hiltpold, Conseillère d’Etat en charge du DIP

Rencontre avec Anne Hiltpold,
Conseillère d’État en charge du DIP
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Face à la recrudescence d’actes antisémites à l’école, la CICAD tire la sonnette d’alarme.

« Le problème, c’est que nombre de piliers de ce dispositif reposent sur le bon vouloir
des établissements et des enseignants, et l’on reste donc sur des interventions très
ponctuelles. Il y a beaucoup choses qui se font, mais pas de véritable plan d’action, de

Contre les discours de haine,
le dur labeur de l’école genevoise 
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honte, parce que les parents ont peur et
parce que les enseignants ont parfois
tendance à minimiser ce genre
d’affaires. Le monde enseignant ne sait
pas toujours comment prendre en
charge ces situations. Il se montre
emprunté. » 
Johanne Gurfinkiel, Secrétaire
général de la CICAD

ligne directrice. Si l’on veut être efficace, il faut
instaurer des interventions régulières, ancrées
dans le programme, données par des experts, en
coordination avec le corps enseignant. Il faut des
approches sur toutes les formes de discriminations,
mais qui traitent aussi des spécificités de chacune.

Nous savons par expérience que nombre de violences à caractère antisémite ne
remontent pas. Parce que les élèves ont



Dans le cadre de son partenariat avec le Festival International du Film des Cultures

Juives de Genève, la CICAD a participé à trois sessions de projections du film « Les
Héritiers » face à un public scolaire. L’association a présenté ses actions et ses missions

et la séance s’est suivie de questions – réponses avec les élèves, très touchés par le

film. 

Synopsis : D’après une histoire vraie. Au Lycée Léon Blum de Créteil, une professeure

d’histoire propose à sa classe de seconde la plus faible de participer au Concours

National de la Résistance et de la Déportation. Cette aventure va les transformer. 

Festival International du Film
des Cultures Juives de Genève 

07

©Allociné

62







M
É

M
O

IR
E



Cette année, afin de marquer la Journée internationale dédiée à la Mémoire des victimes

de l’Holocauste, la CICAD a proposé un module pédagogique spécial durant toute une

semaine et à travers les établissements scolaires de Suisse romande.

Près de 2 000 élèves répartis dans plus 80 classes des Cantons de Genève, Vaud,
Fribourg, Neuchâtel et du Valais ont assisté à la projection d’un film pédagogique « Le

chemin de la Mémoire » spécialement réalisé pour cet événement. L’émotion se mêlait à

l’incompréhension face à la barbarie, les questions, les partages étaient nombreux. Un

échange avec leur professeur et un travail de réflexion leur a été demandé à l’issue du

visionnage. Les retours ont été très positifs puisque les élèves se sont montrés avides

d’apprendre et ont donné toute sa dimension à cette activité commémorative.

27 janvier
Journée internationale dédiée à

la Mémoire des victimes de l'Holocauste
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C’est avec une grande tristesse que la CICAD a appris le décès de Claude Bloch (z’l).

Déporté à l’âge de 15 ans au camp d’Auschwitz, avec sa mère et son grand-père, qui ne

reviendront pas, Claude Bloch (z’l) avait consacré sa vie à transmettre son histoire. « Je

témoigne non pas pour raconter une histoire, je témoigne pour tirer les leçons de mon

histoire », tels étaient les mots de Claude Bloch, véritable passeur de Mémoire. Il a

témoigné sans relâche auprès des jeunes générations et des élèves de Suisse romande,

aux côtés de la CICAD. 

Hommage à Claude Bloch (z’l),
Rescapé de la Shoah
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Le projet de Mémorial de la Shoah à Genève initié par la CICAD et le Congrès Juif

Mondial (CJM), en partenariat avec la Ville et le canton de Genève, poursuit son cours.

Un concours a été ouvert à une sélection d’artistes invités du monde entier et le choix

s’est porté sur un plasticien d’art contemporain et de renommée mondiale, dont le nom

sera dévoilé en temps voulu.

Au-delà de la portée commémorative, le Mémorial de la Shoah aura, selon la volonté des

initiateurs, une vocation pédagogique, afin de sensibiliser le public de tous âges à

l'histoire de la Shoah, de promouvoir la tolérance et de lutter contre l'antisémitisme et

toutes les formes de discrimination.

Il est grand temps qu'un Mémorial de la Shoah soit érigé, à l'instar de ceux marquant les

génocides rwandais, arméniens et aux victimes de Srebrenica. Il sera situé dans le parc

de l'Ariana, proche de l’Organisation des Nations unies (ONU) et le siège de la Croix-

Rouge. Cet emplacement symbolique permettra de conscientiser les visiteurs

internationaux à l'importance de la Mémoire collective et à la nécessité de lutter contre

les discriminations et le négationnisme.

Mémorial de la Shoah à Genève03



C’est avec émotion que la CICAD a participé lundi 17 juin 2024 à l’inauguration d’une

plaque marquant le lieu du Cancel de Genève. Un quartier juif clos créé à Genève au 15e

siècle; un lieu de résidence obligatoire imposé par décret.

 

Adoptée en 2021 par le Conseil municipal de la ville de Genève, la motion « Pour que

Genève honore la mémoire de l’un des plus vieux ghettos d’Europe » se matérialise

enfin, par la voix du Conseiller administratif Alfonso Gomez, avec l’inauguration d’une

plaque commémorative. Plus qu’une plaque, c’est une page importante de l’histoire

genevoise qui s’ouvre pour tous.

 

Une étape considérable pour faire connaître au public la présence historique de la

population juive à Genève et préserver la Mémoire du lieu.

Genève honore enfin
la mémoire de l’un des plus vieux

ghettos juifs d’Europe

04

“C’est en alliant le souvenir intangible du
passé et une action publique forte dans le
présent que nous parviendrons à édifier une
société enfin débarrassée des préjugés, de la
haine et de la violence.” - Alfonso Gomez

“En valorisant son histoire juive ancestrale,
même celle du Cancel et de son
enfermement, Genève démontre son
attachement profond au respect de ses
citoyens et à son refus de la discrimination.” -
Laurent Selvi
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La CICAD salue cette mise en valeur de l’histoire de la minorité juive de notre canton.

L’illustration du chemin parcouru par la communauté juive, enfermée puis expulsée, pour

parvenir à la citoyenneté pleine et entière dont elle jouit depuis plus de 150 ans. Une

citoyenneté épanouie ne peut se concevoir que libérée des préjugés et de la

discrimination.

 

La plaque rappelant l’Histoire du Cancel de Genève est un symbole essentiel et dont

nous assistons avec émotion à la naissance. Après des années de travail, ce sont autant

d’initiatives que nos élus auront soutenues avec détermination, conscients qu’un avenir

serein ne peut se construire en oubliant le passé, même ses pages les plus sombres.
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Communiqué de presse Ville de Genève du 17.06.2024 :

“Genève honore la mémoire du Cancel,

quartier assigné aux personnes juives au XVe siècle”

Une plaque épigraphique a été inaugurée ce matin en Vieille-Ville, en mémoire du
Cancel de Genève. Cette cérémonie marque une étape importante dans la
reconnaissance et la commémoration de l'histoire de la communauté juive à
Genève, et rappelle l’exclusion, la répression et les violences qu’elle a subies. Le
dévoilement de la plaque est accompagné de la publication d’un rapport sur le
sujet.

Le Conseil municipal de la Ville de Genève a adopté le 3 mai 2021 la motion M-1250,

intitulée « Pour que Genève honore la mémoire de l'un des plus vieux ghettos d'Europe

». Cette motion demandait au Conseil administratif de faire connaître au public l'histoire

du Cancel de Genève ou « Juiverie », quartier où la communauté juive fut contrainte de

résider entre 1428 et 1490, afin d’en préserver la mémoire.

Convaincu de l’importance de cette question, le Conseil administratif a souhaité ériger

une plaque commémorative, proche de l’ancienne localisation du Cancel, à la rue

Marcelle-De-KENZAC. « Elle fait oeuvre de mémoire pour des événements qui ont

touché de manière discriminatoire la population juive, et rappelle l’opposition ferme de la

Ville de Genève envers toute discrimination que subiraient les personnes juives, et tout

individu en raison notamment de son origine, de sa nationalité, de sa culture ou de ses

croyances », précise Alfonso Gomez, Conseiller administratif en charge de la diversité. «

La CICAD salue cette mise en valeur de l’histoire juive locale. Le Cancel illustre à la fois

la présence ancienne d’une population juive genevoise et le chemin parcouru par cette

même population, enfermée puis expulsée, pour parvenir à la citoyenneté pleine et

entière dont elle jouit depuis plus de 150 ans. Une citoyenneté épanouie ne peut se

concevoir que libérée des préjugés et de la discrimination », déclare Laurent Selvi,

président de la CICAD.

Au cours de la démarche, la Ville a consulté les principales associations juives et de lutte

contre l’antisémitisme de Genève : la Coordination intercommunautaire contre

l'antisémitisme et la diffamation (CICAD), la Communauté israélite de Genève (CIG) ainsi

que la Communauté juive libérale de Genève (GIL).
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Mise en lumière d’une histoire locale méconnue

Afin de faire la lumière sur cet épisode méconnu de l’histoire genevoise, et assurer la

rigueur historique de cet important travail de mémoire, la Ville de Genève a mandaté

Mme Sarah Pflug, Docteure en histoire, pour dresser un état des lieux des

connaissances actuelles sur le sujet.

Le rapport, disponible sur la page Internet de la Ville de Genève dédiée au Cancel

(www.geneve.ch/cancel), est divisé en quatre parties. Il aborde l'histoire des

communautés juives en Europe médiévale et examine le contexte politique, économique

et social de Genève aux XIVe et XVe siècles. Il analyse la présence de la communauté

juive à Genève, depuis son installation jusqu'à la création du Cancel, en passant par son

expulsion à la fin du XVe siècle. Enfin, il relate le retour progressif des personnes juives à

Genève depuis le XVIIIe siècle.

Cette initiative s’inscrit dans la continuité des nombreuses actions menées dans le cadre

de la politique municipale en matière de diversité culturelle et de lutte contre le racisme,

et plus particulièrement son axe « non-discrimination », déployé par le Service Agenda

21 – Ville durable. Dans sa lutte contre l’antisémitisme, la Ville soutient depuis 2018 la

CICAD, ainsi que divers projets ponctuels proposés par différentes associations. Elle

collabore également avec le canton de Genève, la CICAD et le Congrès juif mondial

(CJM) pour l’édification d’un mémorial de la Shoah.

Plus d’informations sur : www.geneve.ch/cancel
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Le 15 avril s’est déroulé la 30ème cérémonie de commémoration du génocide des Tutsi

au Rwanda à Genève. La commémoration a débuté par un dépôt de gerbes et l'allumage

de bougies sur la stèle située Place des Nations. Le Président de la CICAD Laurent
Selvi a répondu présent et prononcé un discours lors de cet événement qui marque,

depuis plusieurs années, les liens entre la CICAD et l’association Ibuka Suisse. Les

ambassadeurs du Rwanda, de la Belgique et même des États-Unis sont venus rendre

hommage aux victimes. Etaient réunis pour prendre la parole : César Murangira,
Président de l’association IBUKA Suisse, Antonio Hodgers, Conseiller d’Etat,
Laurent Selvi, Président de la CICAD, Francesco Pisano, directeur de la
Bibliothèque des Nations Unies à Genève et James Ngango représentant
permanent du Rwanda à l’ONU.

Retrouvez ici l’intégralité du discours de Laurent Selvi : 

« J’ai l’honneur de représenter ici la CICAD ainsi que l’ensemble des communautés
juives de Suisse Romande et, partant de l’ensemble de leurs membres, les juifs de
Suisse romande.
Nous nous retrouvons ensemble comme chaque année, animés de la même volonté
d’honorer ceux qui ont péri dans l’insondable violence que fut le génocide des Tutsis voici
30 ans de cela.

La CICAD aux côté d’IBUKA
pour commémorer le 30ème anniversaire du

génocide rwandais
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Johanne Gurfinkiel, Laurent Selvi et César
Murangira, Président d’Ibuka Suisse.



Ce qui commence toujours dans le lent travail de dénigrement et de déshumanisation
d’un peuple ou d’une ethnie, se finit toujours par cette intention exterminatrice, cette
cruauté indicible qui emporte tout dans son sillage, des plus jeunes aux plus âgés, l’in-
discrimination meurtrière poussée à son paroxysme contre celui qui a été désigné à la
haine.
Nous sommes et serons à vos côtés, toujours, car nous ne connaissons que trop ce
crime si particulier qu’est un génocide, juifs et Tutsis ont, malheureusement en partage
d’avoir eu à affronter la volonté explicite d’extermination de ceux qui avaient décidé que
nous devions disparaitre, nous les moins qu’humains.
Continuer à honorer la mémoire des victimes, en plus de maintenir vivace le souvenir de
l’indicible, c’est aussi et surtout permettre à la vérité des actes de continuer à exister
alors que, tel un poison, le lent travail de sape du négationnisme et du relativisme s’en
prend à la réalité du traumatisme vécu.
Comme un caillou que l’on jette à l’eau et dont les cercles excentriques se propagent, la
négation vient envahir l’espace publique et répandre son fiel, il remet en cause, conteste,
pose de soi-disant questions, et plus le temps passe, plus les faits s’éloignent, plus le
rouleau compresseur de la banalisation s’amplifie, s’attaquant même au champ lexical,
pour vider le terme même de génocide de sa spécificité, banaliser les actes, banaliser les
symboles, banaliser les mots eux-mêmes.
Aujourd’hui nous nous tenons à vos côtés pour rappeler la réalité du calvaire enduré par
le peuple Tutsi, pour rendre hommage aux victimes et aux survivants, pour attester de la
réalité des faits et dire haut et fort que nous nous opposerons toujours à la négation et à
la banalisation du génocide que vous avez enduré avec la même détermination que celle
que nous mettons à lutter pour la mémoire de la Shoah.
Si nous avons été victimes, vous, comme nous, nous n’en tirons aucun mérite mais
uniquement un sens aigu de notre responsabilité vis-à-vis des générations futures.
Passeurs de mémoire et gardiens de la vérité. Ensemble. »
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César Murangira, Président de l’association
IBUKA Suisse

James Ngango représentant permanent du
Rwanda à l’ONU

Antonio Hodgers, Conseiller d’État 

Francesco Pisano, directeur de la Bibliothèque
des Nations Unies à Genève
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Lors de son allocution durant de l’Assemblée générale du 8 juin 2023, le Président de la

CICAD Laurent Selvi a rappelé l’importante augmentation des actes antisémites sur
l’année 2022 dont fait état le rapport de la CICAD. 

Le Secrétaire général Johanne Gurfinkiel a de son côté, présenté l’ensemble des
activités et actions de la CICAD. Pour finir ce sont les projets qui ont été abordés  et

notamment l’avancée du projet de Mémorial de la Shoah et du Cancel de Genève. 

Laurent Selvi a clôturé la séance en remerciant Jean-Marc Brunschwig, qui quitte le

Comité après 30 ans d’engagement. Laurent Selvi a salué « sa créativité, son
volontarisme et son rôle déterminant dans le développement de la CICAD et à qui
l’on doit, entre autres, la participation de l’association au Salon du Livre ». 

La soirée s’est poursuivie autour d’un cocktail puis d’un dîner en présence de

personnalités de la Cité.

Assemblée générale CICAD 2023
suivie d’un dîner convivial

en compagnie des élus et autorités
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De gauche à droite : François Leven, Simon
Kalfon et Daniel Treves

Jean-Marc Brunschwig
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Alain Bruno Lévy et François Mireval

Laurent Selvi

David Sikorsky et Sarah Halpérin

81Kevin Schmid, Monica Bonfanti, Johanne
Gurfinkiel, Isabelle Démias, Patricia Bidaux,
Romain de Sainte Marie, Sébastien Desfayes
et Amar Madani.

Marc Wuarin, Michèle Roullet, Christo Ivanov
et Cyril Mizrahi

Ralph Friedländer, Sarah Halpérin, Nicolas
Walder, Christina Kitsos, Irma Danon et Lionel
Halpérin



Le 12 septembre 2023, la CICAD organisait son cocktail de rentrée en présence de plus

de 250 participants, membres, représentants des Autorités, du monde politique, de la

presse, du corps diplomatique et de l’enseignement. 

Une occasion de revenir sur les 32 ans d’action de l’association à travers un film présenté

lors de la soirée et de saluer les 20 ans d’engagement de son Secrétaire général

Johanne Gurfinkiel. Une soirée orchestrée par le Président Laurent Selvi qui a appelé à «
faire une pause pour prendre la mesure du travail quotidien mené à bien par la CICAD et
de l’importance de la tâche qui reste à accomplir » et rythmée par les discours des

Présidents d’Honneur ; Philippe Grumbach (z’l) qui a qualifié le Secrétaire général de «
l’homme de la situation qui a fait un travail colossal pour la CICAD et devenu une
référence » et Alain Bruno Lévy qui a évoqué le militantisme de Johanne Gurfinkiel à

travers ces mots : « Pendant ces vingt ans dans les heures heureuses et celles qui
l’étaient moins, notre Secrétaire général, Johanne et tous ceux qui ont collaboré avec lui
ont maintenu l’objectif primordial : « ne rien lâcher », « l’antisémitisme ne passera pas »,
« nous ne courberons pas l’échine ». »

La CICAD fête ses 32 ans d’activités
02
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Depuis 2016, la CICAD participe à une manifestation sportive des plus populaires : « La

Course de l’Escalade ». Une initiative ancrée dans les valeurs sportives universelles que

sont : la solidarité, la tolérance, le fair-play et le respect, valeurs que la CICAD s’est

toujours attachée à promouvoir dans son engagement en faveur du Vivre Ensemble.

En 2023, une centaine de coureuses, coureurs, marcheuses et marcheurs ont parcouru

800km pour vaincre les préjugés.

Après l’effort, le réconfort, puisque l’événement s’est terminé autour de la traditionnelle

fondue le dimanche 2 décembre au restaurant le Gruyérien dans une ambiance

conviviale.

La CICAD à la Course de l’Escalade
03
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La CICAD vous donne rendez-vous en

décembre pour cet événement incontournable

et vous attends nombreuses et nombreux !



© Crédit photos : CICAD
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A l’occasion du Festival du Film des Cultures Juives de Genève, la CICAD a présenté le

trailer d’un court-métrage réalisé cette année. Un film de sensibilisation destiné aux

familles et enfants afin de les inciter à signaler tout acte antisémite. Le film sera diffusé

dès cette année.

“C’est pour rire” le trailer diffusé lors du
Festival du Film des Cultures Juives

de Genève

04
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Cette 10ème édition pour la CICAD aura dépassé les attentes. 

Les tables rondes bénéficiant de panels d’invités de grande qualité issus de milieux

culturels, politiques et médiatiques ont attiré un public très large. Le café littéraire et les

dédicaces ont permis à de nombreux férus de lecture de passer un moment privilégié

avec leurs auteurs et autrices.

Pas moins de 10 tables rondes sur des sujets comme la politique scolaire (avec

notamment la Conseillère d’État en charge du DIP Anne Hiltpold), la transmission de la

Mémoire, le pouvoir des médias, l’antisionisme, les luttes anti-racistes, ou encore une

table ronde concernant l’interdiction des symboles de haine dans l’espace public avec

des personnalités politiques comme le Conseiller d’État Thierry Apothéloz, et les

député.e.s Yannick Maury des Vert.e.s vaudois et Brigitte Leitenberg Verte Libérale

neuchâteloise.

Parmi les intervenant.e.s, Ahmed Dramé, Cinéaste et Producteur du film “Les Héritiers”,

Nicolas de Torrenté, Chef de la délégation suisse auprès de l’IHRA, Laurent Caspary,

Rédacteur en chef de la RTS, Yaël Hirsch, Rédactrice en chef de Chema, Frédéric
Julliard, Rédacteur en chef de la Tribune de Genève, François Zimeray, Avocat, Ancien

Ambassadeur de France, Ursula Schneider Schüttel, Présidente de la CFR,

Dominique Sopo, Président de SOS Racisme, Shani Benoualid, Conseillère pour le

numérique et responsable des stratégies digitales à la DILCRAH, Davide Rodogno,

Professeur d’histoire et politique internationales à l’IHEID, Stéphane Grodecki, Avocat,

François Curiel, Chairman Christie’s Europe, Yehiel Attias, Artiste peintre et Illustrateur,

Raphaël Enthoven, Philosophe, Chroniqueur et Editorialiste de Franc-Tireur, Thomas
Gilou, Réalisateur et Scénariste.

10 ans de participation 
de la CICAD

au Salon du Livre à Palexpo
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Côté rencontres et dédicaces : Arielle Meyer MacLeod, Pierre Assouline, Léon Saltiel,
Brigitte Stora, Rudy Reichstadt, Sandra Modiano, Michel Kichka, Sonia Devillers,
Raymonde-Cécile Interlegator, Pauline Baer de Perignon, Jonathan Hayoun et
Bastien François.

Un grand merci aux modérateurs et modératrices : Laurent Selvi, Président de la

CICAD, David Sikorsky, Vice-Président de la CICAD, Président du GIL, Alain Bruno
Lévy, Président d’Honneur de la CICAD, Lionel Halpérin, Membre du Comité de la

CICAD, Stéphanie Hodara, Avocat, Laurent Muhlstein, Avocat, Marc Joory, Avocat,

Philippe Lawi, Membre du Comité de la CICAD, Irma Danon, Journaliste, Sarah
Halpérin, Avocat, Arielle Meyer MacLeod, Auteure, Réfaëla Trochery, Marie Mercier ,
Avocate, Sterna Moyal-Lévy, et Carole Kittner, Journaliste. 
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Retrouvez les tables rondes et cafés littéraires sur notre chaine youtube cicadch

Pour voir ou revoir les tables rondes et les cafés littéraires de la CICAD au Salon du Livre

2024, rendez-vous sur notre chaîne Youtube cicadch !
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Mardi 27 février 2024, la CICAD, représentée par son Président Laurent Selvi et son
Secrétaire général Johanne Gurfinkiel, a participé à la Conférence-débat organisée

par le Bureau de l'intégration et de la citoyenneté du Département de la cohésion sociale

de la Ville de Genève et en partenariat avec Chahut Médias au MEG de Genève.

Une soirée enrichissante et intéressante ponctuée par les discours de Laurent Selvi,
Président de la CICAD et Thierry Apothéloz, Conseiller d'Etat chargé du
département de la cohésion sociale (DCS), pour ouvrir la soirée. Ce dernier en a

profité pour saluer le travail de prévention et de sensibilisation de la CICAD dans les

écoles. Carole Harari et David Brun-Lambert de Chahut Média à l’origine du podcast "Qui

a peur des Juifs : antisémitisme, la tentation perpétuelle" ont introduit la thématique de la

soirée : « Face à l’antisémitisme à Genève et en Suisse ».

Conférence-débat
« Face à l’antisémitisme »
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https://www.chahut.ch/quiapeurdesjuifs
https://www.chahut.ch/quiapeurdesjuifs


Le débat s’est poursuivi avec les interventions de Illana Weizman, sociologue et
écrivaine, Johanne Gurfinkiel, Secrétaire général de la CICAD, Davide Rodogno,
professeur ordinaire du Graduate Institute Genève et Anne Hiltpold, conseillère
d'Etat chargée du département de l'instruction publique, de la formation et de la
jeunesse (DIP), en mettant un focus sur la hausse des cas d’antisémitisme à l’école.

La conférence s’est achevée par un discours d’Alfonso Gomez, Maire de Genève, qui a

conclu avec ces mots : « L’importation du conflit Israël-Hamas, sert et continue de
servir de prétexte, de défoulement et de déferlement de l’antisémitisme. Pour cela
les Autorités quelles qu’elles soient et la Ville de Genève, doivent être très claires.»
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Johanne Gurfinkiel, Davide Rodogno, Illana Weizman et Anne Hiltpold.

David Brun-Lambert, Davide Rodogno, Illana Weizman et Johanne Gurfinkiel.



Vendredi 15 mars 2024, la CICAD représentée par son Secrétaire général Johanne

Gurfinkiel, a été invitée à s’exprimer dans le cadre du Festival du Film des Droits

Humains Genève avec une introduction de Carole Harari, David Brun-Lambert Co-

créateurs de « Chahut Média ». Un débat qui fait écho à celui de la conférence  

organisée  par  le  BIE  au  MEG

« face à l’antisémitisme ».

La CICAD au FIFDH
Antisémitisme : angle mort

des luttes antiracistes ?
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Acteur clé de la Cité, la CICAD a des contacts réguliers avec les responsables politiques,

les autorités, les leaders d’opinion et les médias, afin d’informer sur ses activités et

d’éveiller les consciences face aux multiples défis et enjeux.

A l’occasion des élections, municipales, cantonales et fédérales, la CICAD intensifie

ses rencontres et ouvre le dialogue avec les différents partis politiques pour aborder des

sujets d’actualité qui touchent l’association.



Les questions relatives à l’antisémitisme et au racisme font cruellement défaut lors des

débats politiques. Il était nécessaire que la CICAD, tout comme lors des précédentes

élections, interpelle les « potentiels / futurs élu(e)s » aux élections fédérales d’octobre

2023, sur ces sujets sensibles, au travers d’un questionnaire. 

Les actes antisémites et racistes sont-ils suffisamment dénoncés par les responsables

politiques ? Faut-il considérer l’antisionisme comme l’expression d’une critique légitime

de la politique israélienne, la remise en cause du droit à l’existence de l’État d’Israël, ou

est-ce une des formes de l’antisémitisme contemporain ? Le conflit israélo-palestinien

influence-t-il leur vision sur les juifs de Suisse ? A ces questions, s’ajoutent celles plus

générales sur la situation du racisme et de l’antisémitisme en Suisse. 

L’objectif de ce questionnaire permettait aussi de mesurer la volonté politique pour lutter

avec détermination contre le racisme et l’antisémitisme.

130 candidat(e)s ont joué le jeu. Les réponses obtenues ne manquaient pas d’intérêt et

ont permis aux électeurs d’affiner leur connaissance sur les candidats. 

Élections fédérales,
questionnaire aux candidats
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Retrouvez l’intégralité du
carnet de campagne sur
www.cicad.ch dans la
rubrique « Enjeux ».

De plus, des candidat(e)s connus pour leur engagement

aux côtés de la CICAD ont tenu à partager avec les

lecteurs(trices), de ce carnet, leur message de soutien.

Ce carnet de campagne avait pour but d’encourager nos

membres individuels, institutionnels, associations,

fédérations et ami(e)s à accomplir leur devoir citoyen et

les encourager à voter.

La CICAD tient à remercier l’ensemble des candidat(e)s

qui ont accepté de participer à ce carnet.
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http://www.cicad.ch/


Tout au long de l’année, la CICAD multiplie les rencontres politiques afin d’approfondir

certains sujets chers à l’association. Des occasions de pouvoir traiter les différentes

actualités, programmes ou défis, qu’il s’agisse des modules d’éducation scolaire,

programmes sur la Mémoire de la Shoah ou de l’actualité de l’antisémitisme.

Des rencontres de qualité avec Clément Leclerc, Consul général de France à Genève,

Pierre Nicollier, Président du PLR Genève, Alfonso Gomez, Maire de Genève,

Christina Kitsos, Conseillère administrative ville de Genève, Madame l’Ambassadrice

du Rwanda à Genève Marie Chantal Rwakasina, la Conseillère d’État en charge du DIP

Anne Hiltpold, la Députée Lynn Bertholet (Les Vert.e.s GE), le Conseiller municipal

Maxime Provini (PLR), la Conseillère d’Etat Carole-Anne Kast, Marc Ferracci, Député

des Français de la Suisse à l’Assemblée nationale, Didier Raboud, Secrétaire général

de l’Université de Genève, Elisabeth Baume-Schneider Membre du Conseil fédéral ou

encore Christelle Luisier, Membre du Conseil d'État du canton de Vaud, et tant d’autres.

Dans le Canton de Vaud aussi, les rencontres s’intensifient. Parmi les personnalités

rencontrées : Florence Bettschart-Narbel, Présidente du PLR Vaud et Députée, David
Vogel, Membre du Grand Conseil (Vert’Libéraux) et Yannick Maury, Membre du Grand

Conseil (Les Vert.e.s), Romain Pilloud, Président du PS Vaud, Sarah Neumann,

Présidente du PS Lausanne, Roger Nordmann, Conseiller national socialiste vaudois,

Olivier Feller, Conseiller national et Kévin Grangier, Président de l’UDC Vaud. 

Rencontres politiques 02
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Les échanges avec nos élu(e)s et autorités sont essentiels pour maintenir un dialogue

constructif et encourager des actions favorisant le Vivre Ensemble. Les chiffres alarmants

du nombre d’actes antisémites dont l’illustration la plus grave fut la tentative de meurtre

d’une personne juive à Zurich, doivent plus que jamais mobiliser.

 

La décision du Grand Conseil de Fribourg avec l’adoption de l’interdiction des symboles

nazis a également fait partie des discussions. Une décision saluée par la CICAD puisque

c’est un grand pas en avant dans la lutte que mène l’association pour éradiquer ces

symboles de haine de l’espace public. Du côté du canton de Vaud, le Grand Conseil est

également en bonne voie pour adopter cette interdiction.

Des élu(e)s mobilisé(e)s03
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Laurent Selvi Masha Alimi (Libertés et justice sociale) et
Jacques Blondin (Le Centre)

Rémy Burri (PLR) Nicolas Walder 
(Les Vert.e.s)

Michael Andersen (UDC)

Joëlle Bertossa (PS)



Sur www.cicad.ch vous pouvez
dénoncer un acte antisémite,
commander des publications ou
encore suivre les réactions de la
CICAD. Par ses nombreux articles en
lien avec l’actualité et nos missions,
le site internet est également une
source sûre d’information pour les
étudiants. Chacun peut aussi
exprimer son soutien par un don.
Vous retrouverez les rubriques sur
l’antisémitisme, l’éducation, la
Mémoire et l’ensemble de l’actualité
de la CICAD.

www.cicad.ch

1700 destinataires reçoivent chaque
jour la newsletter. Reprenant
l’actualité en Suisse romande et à
l’international en lien avec les
activités de la CICAD, elle permet
aux internautes de se tenir informés.
Depuis mai 2005, elle n’a cessé
d’évoluer et d’acquérir de nouveaux
lecteurs tout en devenant un outil
d’information incontournable. Vous
pouvez aussi accéder directement à
nos réseaux sociaux, signaler un acte
ou faire un don.

Pour  s'inscrire,  une  seule  adres-
se : le site internet de la CICAD !

Facebook

Outils d'information

Notre nouveau site web

Sur notre page officielle vous pourrez
suivre notre actualité au travers des
nombreux posts, photos et vidéos
publiés. 

Pour s'abonner : @lacicad

Instagram
Instagram sous le profil @cicadch.
Un moyen de partager au travers des
photographies postées l’étendue de
nos activités, de nos rencontres tout
au long de l’année et de notre
actualité. Des posts qui sont vus à
l’année plusieurs milliers de fois.

Pour s'abonner : @cicadch

X (Ex-Twitter)
Pour être informé en temps réel de
notre actualité, notre compte twitter
est fait pour vous. Avec Plus de 800
tweets à son actif, la CICAD compte
470 followers.

Pour s’abonner : @CICADch.

La newsletter

Le rapport sur l'antisémitisme
Depuis 2003, la CICAD collecte,
enregistre et analyse les
témoignages de victimes et témoins
d’actes antisémites ainsi que les
documents et textes antisémites
parus dans la presse et sur internet.
L’ensemble de ces informations
permet l’élaboration d’une analyse
précise puis d’un rapport sur la
situation de l’antisémitisme en
Suisse. Document de référence, il est
notamment apprécié des autorités et
leaders d’opinion car il permet de «
prendre le pouls » de la situation et
de mieux comprendre l’évolution de
l’antisémitisme. Disponible sur le site
internet en téléchargement, le rapport
peut également être envoyé.

Pour toute demande ou complé-
ment d’information, une adresse :
cicad.ch@gmail.com

Notre chaîne Youtube
La chaîne youtube permet de voir ou
revoir nos temps forts, prises de
positions sans oublier nos
évènements phares. Avec plus de
255 vidéos disponibles, nous
comptabilisons plus de 600 000 vues.

Pour s'abonner : @cicadch
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La brochure « Auschwitz », éditée par
la CICAD en 2004, a été réalisée par
Sabine Zeitoun, historienne
spécialisée sur la Seconde guerre
mondiale. Ce livret a pour objectif de
rendre accessible la connaissance
historique du processus
d’extermination tel qu’il a été mis en
œuvre par le IIIe Reich. Il facilite
l’accès à l’histoire et la transmission
de la mémoire de la Shoah au travers
de nombreuses références clés, tout
en apportant un éclairage sur des
thématiques particulières.

Edité par la CICAD et écrit par M.
Francois Wisard, Chef du service
historique du DFAE. L’histoire des
Justes constitue une des pages les
moins connues de la Shoah. En
ayant sauvé des Juifs au péril de leur
vie, ces derniers ont maintenu la
flamme de l’espérance et de
l’humanité au milieu d’une Europe en
proie à la folie destructrice des nazis
et de ceux qui les soutenaient. Cet
ouvrage éclaire les actions
remarquables de ces Justes, dont
beaucoup restent méconnus.

La Bande Dessinée "Préjugés,
histoires de l'antisémitisme à
travers les âges"

Outils de formation

La brochure Auschwitz

A travers douze récits rassemblés
dans cet album, la CICAD a initié un
projet qui permet une prise de
conscience de la problématique de
l’antisémitisme en retraçant les
préjugés, les humiliations, les
discriminations et les massacres dont
les Juifs ont été et sont parfois
encore les victimes. Dix-huit auteurs
de BD, dessinateurs, scénaristes et
illustrateurs belges, français et
suisses ont réuni leur talent pour cet
ouvrage collectif.

Le DVD "Des récits contre
l'oubli"
Pour mieux combattre le
négationnisme et l’ignorance, la
CICAD a réalisé en 2009 un DVD
intitulé  « Des récits contre l’oubli »
afin d’expliquer, de témoigner et de
susciter la réflexion sur la vie de
rescapés. Le coffret comporte deux
DVD : un film documentaire et un
recueil thématique, conçu comme un
outil éducatif et pédagogique destiné
principalement à l’usage des
établissements scolaires, des
enseignants et élèves, qui souhaitent
étayer efficacement le sujet, en
privilégiant le vécu.

Le livre "Les Justes suisses"

Le DVD du spectacle
"Préjugés coupables"
Pour son vingtième anniversaire, la
CICAD a choisi d’utiliser l’humour au
travers d’un spectacle inédit de
Marie-Thérèse Porchet, écrit par
Pierre Naftule, Pascal Bernheim et
Joseph Gorgoni. Destiné à un public
«scolaire», ce spectacle met en
scène des situations de
discrimination de la vie courante. Les
fiches pédagogiques qui
accompagnent ce DVD, réalisées par
Claire Luchetta-Rentchnik et
Fabienne Regard sont des outils
permettant de repérer ces
mécanismes et de réagir.

La Bande Dessinée "Préjugés II :
Les artisans de la haîne"
Ce nouvel album anniversaire se veut
actuel, sous la forme d’un roman
graphique et réuni une dizaine
d’auteurs reconnus dans le milieu.
Les thèmes tels que les mécanismes
génocidaires, l’antisémitisme
contemporain, la judéophobie, le
négationnisme, le complotisme et
l’antisionisme sont abordés et
illustrés par des auteurs reconnus
(Jul, Asaf Hanuka, Jean-Philippe
Stassen, Kkrist Mirror,Catel, Jean-
David Morvan, David Evrard, Hervé
Duphot, Rafael Ortiz, Scietronc et
David Vandermeulen).

La CICAD a réalisé depuis sa création plusieurs outils éducatifs gratuits pour les
enseignants. Ces documents peuvent être commandés (prix sur demande) sur notre site
internet www.cicad.ch ou par courriel : cicad.ch@gmail.com



La CICAD, c'est

Plus de 30 ans
d'action

L'engagement sur le terrain

Lanceuse d'alerte

L'éducation, une priorité

Au coeur des
débats de société Une association reconnue

d'intérêt public

Une association d'aide
aux victimes d'actes

antisémites

La CICAD a besoin de vous !

Comment mon soutien est-il utilisé ?

Antisémitisme
25%

Éducation et pédagogie
25%

Mémoire de la Shoah
25%

Rédaction et médias
15%

Événements
10%



La CICAD souhaite adresser
toute sa gratitude à ses partenaires dont

l'indispensable soutien
permet la réalisation de sa mission.



Sans oublier celles et ceux qui ont
souhaité rester anonymes.
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